
UN LIT POUR DEUX, 

SONNETS. 

I. 

La haute salle est toute en joie ; 
— Belle nuit pour le citadin ! 
Un brasier d'enfer y flamboie 
Sur les débris d'un bon festin. 

Aux volets bien clos se déploie 
Le lourd damas du lambrequin, 
Et du nord le souffle incertain 
Bans ses plis doucement se noie. 

Sous la plume le maître dort ; 
Il y respire avec effort, 
Et le sang empourpre sa face. 
Il rêve d'un lit sans rideaux 
Où le corps a si peu de place 
Que la chair y quitte les os ' 
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